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Depuis quelques années le revenu garanti forme désormais un 
enjeu à la fois théorique et politique qui nourrit le débat aussi bien 
au sein des mouvements et des forces critiques que dans les 

cercles académiques. D’un côté, se consolident des réseaux nationaux 
et internationaux promouvant des instances vouées à sauvegarder 
un accès aux biens et aux services indépendant de la quantité et du 
type de prestations fournies (cf., entre les autres, le Basic Income 
Earth Network)  ; d’un autre côté la question du revenu traverse à 
l’heure actuelle de nombreux champs du savoir et des pratiques  : de 
la philosophie sociale, politique, anthropologique et économique, aux 
sciences politiques, en passant par la sociologie, l’anthropologie, 
l’économie politique et les politiques économiques. Sur ce dernier 
aspect, dans la mesure où la notion même de revenu garanti implique 
une rupture partielle avec le rapport salarial et les formes de revenu 
correspondantes, il s’agirait d’examiner les expériences concrètes qui se 
développent en ce sens, en particulier dans les États latino-américains 
dont certains se réclament d’une organisation sociale alternative au 
capitalisme.

Instrument de resocialisation de l’économie, de bridage de l’emprise de 
la finance, mais aussi d’atténuation de la contrainte monétaire (et donc 
de lutte contre l’exclusion, l’exploitation et la pauvreté), le revenu garanti 
s’avère un outil apte à supporter une flexibilité offensive et active, 
favorisant le pouvoir de négociation des salariés et leur quête d’un 
travail choisi. Il se caractérise donc comme un vecteur de la réforme du 
welfare suscitée par les transformations contemporaines du monde du 
travail, de plus en plus immatériel, précaire et basé sur la connaissance 
et la production coopérative de richesse en amont de l’activité des 
entreprises.

Le colloque de deux journées Les enjeux théoriques et politiques du 
revenu social garanti que nous proposons vise à contribuer à une 
réflexion pluridisciplinaire et critique capable d’explorer tant sa légitimité 
éthico-économique que son applicabilité financière et économico-
politique.
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JEUDI 10 AVRIL 2014

10h15 Andrea FUMAGALLI | Université de Pavie 
Le revenu garanti comme revenu primaire et réappropriation du Commun

11h00 Patrick DIEUAIDE | Université Paris III 
Revenu garanti et souveraineté politique

11h45 Pause-café

12h15 Antonella CORSANI | Université Paris I 
Un revenu pour trois écologies

10h00 Pia RUIS | Université de Lille 
Le RSG en Argentine 

10h45 Carla TOMAZINI | Université Paris III 
Revenu de base inconditionnel : quels enjeux politiques en Amérique Latine ? 
Coalitions et évolutions au Brésil et au Mexique

11h30 Pause-café

11h45 Christian AZAÏS | Université de Picardie-JulesVerne 
Le RSG au Brésil

VENDREDI 11 AVRIL 2014

15h00 Bernard FRIOT | Université Paris Ouest 
Revenu de base/salaire à vie ?

15h45 Jean-Marie HARRIBEY | Université de Bordeaux 
Derrière le revenu d’existence ou tout revenu inconditionnel, n’y aurait-il 
pas un impensé du travail, de la valeur et de la monnaie ?

16h30 Pause-café

16h45 Considérations générales sur la journée, réponses aux critiques 
et table ronde finale avec Jean-Marie MONNIER | Université Paris I et 
Carlo VERCELLONE | Université Paris I.
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10h00 Présentation générale du colloque :  
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